
LE PRIX OURANT

LES PROGRES DE LA PROTECTION
CONTRE L'INCENDIE

Par P. H. Sims, secrétaire de la," British
Amerilka Assurance Co."

Etude présentée devant linsurance
Institute, de Toronto, le 6 mars 1903

[Suite et fin.]

Des risques de feux distincts peu-
vent provenir de fils isolés, de com-

mutateurs des fils fusibles, des trans-
formateurs, des dynamos, des moteurs,
des rhéostats, des coupe-circuits, des
douilles, des conduits, etc., et les règle-
ments des assureurs , ce sujet et ceux

concernant l'approbation de ces appareils
doivent être suivis. L'éclairage au gaz
présente des dangers que les assureurs

indiquent. L'éclairage à la gazoline ou

à l'acétylène ne devrait jamais être

employé à moins qu'on ne tienne un

compte absolu des déclarations des assu-

reurs en ce qui a trait aux appareils ap
prouvés, aux règles concernant l'instal-

lation et l'emmagasinage de la gazoline
ou du carbure de calcium, selon le cas.
Le chauffage ainsi que la cuisson des

aliments au moyen (le poële à l'huile ou
à la gazoline offrent de nombreux dan-

gers et rentrent dans la même catégorie.
Notes sur la protection des bâtisses

contre l'incendie. - Les injecteurs auto-
matiques [spécialement ceux avec val-
ves d'alarmel, les extincteurs chimiques
approuvés Iportatifs ou fixes], les seaux
contre l'incendie, la machinerie pour
pomper, les conduites convenablement
construites avec tuyaux attachés à cha-
que étage et des employés entraînés à
manier les appareils contre l'incendie,
sont de la plus grande importance, spé-
cialement dans les grands moulins, les
fabriques et les établissements commer-
ciaux. On supprimera une source fertile
en incendie si on tient dans des réieY
tacles en métal les déchets huileux et
autres débris inflammables et en les vi-
dant une fois par jour ou plus souvent.
On devrait Interdire de fumer. Les ma-
chines devraient être tenues en bon état
le lubrification et en allignement. Les
tuyaux, à moins qu'on en prenne un soin
convenable, deviennent souvent inutiles,
et ils le sont toujours au bout <le quel-
ques mois, s'ils ne sont pas de la meil-
lettre qualité, ce qui veut dire qu'il faut
les éprouver fréquemment et les dispo-
ser convenablement.

Notes sur les alarmes d'incendie. -

Une perte de quelques minutes en don-
nant l'alarme d'incendie peut causer des
milliers de dollars de pertes supplémen-
taires. Les alarmes intérieures d'incen-
die le modèles approuvés ont fait accor-
der des escomptes avantageux sur les
primes d'assurance contre l'incendie.
Drs boîtes auxiliaires au moyen desquel-
les les alarmes d'incendie peuvent être
envoyées à la main, ou les systèmes au-
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tomatiques qui opèrent d'après le princi-
pe thermostatique font sauver un temps
précieux. Des gardiens compétents dont
la vigilance est assurée par l'installation
de cadrans de veilleur, sont une sécurité
de plus.

Chaque feu enseigne sa leçon. - La
valeur d'une construction supérieure, les
besoins de son entretien, l'importance
de tenir les bâtisses exemptes d'accumu-
Àatioh de matières inflammables, l'avan-
tage d'alarmes rapides, la nécessité d'a-
voir des facilités convenables d'extinc-
tion, etc. Ces leçons devraient être no-
tées encore et encore dans l'intérêt de
la sûreté publique. Ce n'est qu'en y re-
venant sans cesse et en faisant de l'agi-
tation qu'on peut arriver à réaliser des
progrès pour l'élimination des dangers.

En offrant des taux de prime réduite
sur la propriété bien construite et conve-
nablement protégée, les assurances en-
couragent la construction scientifique
des bâtisses et les méthodes efficaces
d'éteindre lesr incendies; au moyen de
leurs épreuves de laboratoire et des bu-
reaux d'ingénieurs experts, ils ont éprou-
vé les appareils, les -matériaux et les
procédés et déterminé ainsi leur sûreté
comparative ou leur danger comparatif.
Les architectes, les ingénieurs, les dé-
partements die construction des cités,
les départements municipaux du feu, les
titoyens animés de l'esprit public et les
manufacturiers de matériaux et d'appa-
reils utiles travaillent tous vers le mŠme
but.

Parmi les sources d'informations qui
ont servi pour cette étude, je dois men-
tionner les suivantes:

Fire Engines and Fire Brigades, Chas.
F. T. Young, C. E., London, 1866.

Pearson's 'Magazine, 1902, Modern Fire
Protection.

Insurance Engineering Magazine, pu-
blié à New-York.

Etude sur les extincteurs automati-
ques de May, par G. H. Otway, lue devant
le Manchester Insurance Institute, dé-
cembre 1900.
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